NOTE SUR UN 

NOUVEAU 
SYSTÈME DE 
SOCIÈTÉ 
FINANCIÈRE [F... 

Felix Solar 




Dlgilizetì By Google 



?d by Google 



5T>1 



NOTE 
SUR UN NOUVEAU SYSTEM E 

DE SOCIBTfi FINANCIERE. 



2\ 



Jusqu'à prése nt, l'industrio ot lo capital, on d'au- 
trea termes, les soeiétés financièreH et les BOCÌétéa 
iiidustriellcs ou conimorcialoa ont ótó ontr'elles daus 
les rapporta Boi vanta: 

Una Bociótó financiere a'engage vis-a-vis d'une 
^ncii'tii induatrielle ou commerciale ù fournir le capi- 
tal qui lui est néceBsaire. Elio ouvre une souscription 
publiquc ou bicn eilo ócoule les actions fi la boursc, 
an produiaant par des moyeaa fcrop comma une 
primo factico, puiscpio l'industrio qui cu est l'ob- 
jot , n'a pas ancoro fonctionné ot no peut , par 
conséipient, avoir produit uu benèfico. Quand los 



un:: 1 s 'i'o;ì'!: eo:rmii:^km : osi '.Ics primi::; ccuisidOnibles et- 
(]iu-ltMu;ibis les deux. Alors tout rapport cesse entre la 
s'jeiiitu fiiumtifu-o el l'affairu industrielle. L'une peut 
so minor l'antro s'eurichir. Dana plusieurs payu 
d'Europe et particuliòrement on Franco, lea socìé- 
tés financières ont ainsi aemó de ruinea le chanip 
do l' industrio, tout ou i> mieli issrmt leurs foudateurs. 

De ce qui precede il resulto quo lo capital ot 
le travail, sont, aujourd'hui, entr'eux dans un rap- 
port faux ot subvorsif, qu'on pourrait tjualificr 
malgré l'apparente contradiction dea termoa , de 
rapporta d'ieolemenfc et d'antagonismo. 

Le capital exploito l'industrie. 

L'industrie troinpc le capital. 

Co qu'il ftmdrait établir ontr'eux, c'ost Ili sin- 
cèri té et la Bolidnritó. 

Maia, objectera-t-on, vouloz-vous, sous prétexte 
ih sol ir lari té, conibndro à tei point le capital et l'in- 
dustrie, qu'un ótabliascmont de crédit, fasso diro- 
ctoment ot par lui-momo dea affairos induslrici- 
lea on cornine rei aie a, qu'il soit uégociant, mannfactu- 
rier, agricultcur memo? 

Non, certainement- ; indépendamment dea raisons 
economi quos, il y a une raison de fait qui rcn- 
drait un tei systèmo impraticablo ; c'est quo le 
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capita] d'ime ifsirmciì-iv 1 (jisclquo considera- 

rle qu'il fùt, no tavderaìt pas ù s'inimobiliser ot 
que cello-ci cesserai t dàs lovs d'étro l'atelier du ca- 
pital pour dovenir l'atelier d'une usino ou d'une 
fabriquo. 

Le capital d'un établissemeut financier duit avoir 
un mouvemont Constant de vn-ct-vient. 11 doit ótre 
uno forco qui à chaque instant se dépenee et se 
re con* ti tue. C est afosi qu'il centuple son action 
et qu'avoc un capital relativement faible on peut 
créer dans un pays, dea affairea qui représentent iu- 
définiment le capital initiateur. 

Mais tout en laisaant au capital sa lìberté et 
Eon modu special d'action, il faut qu'U y ait entro 
Ini et l'industrie un rapport persi.-ìtant et non un 
rapport épbumòrc, soug peine do rotoinbcr duna 
l'antagonismo signalé plus haui 

Nous avons ckerchu à réso udrò la diffi culto 
dans lo projot suivant : 

Supposona uno sociótó financière ayant pour l)ut 
l'organisation d' affaires industriollca et commerciales 
en Italie. 

Elio procèderai d' abord à uno cnqueto gónó- 
ralo des all'aìre* réaìi^ibles dans tout le royaumo. 
Ensuito elle établii\iit, uprta un examen attentif et 
raiaonné, pour ìequel, elle s'aidcrait des lumières 



fi 

d'hommes competente dana Ics divcrscs specialità, 
une statiatique do ces affaires clasaéea uelon leur 
dogru d'importiince et d'utilità 

Co seraìt dójà un service randu au paya, quo ce 
travail preparato in', qui i1clairerj.it hi mate do l'in- 
dustrie oi lui épargnerait cortaincment bien dus héai- 
tationa et bien dea faux paa. En generai on ignoro 
ou on connait inai, oe qu'il faudrait connaitre le 
niieu^. Lcs pcuplea no font pas asscz souvcnt leur 
inventaire. La compagnie proji-irv, : i fri ri aerai t aux 
populations italiennea lea immensos rcsaoureea de 
leur territoire, lea riclies>cs iinprtiduolivos qu'il reti- 
forme et qui n'attendent quo le capital ot lo travail 
pour donner la plus riche dea moisaons. 

Après cotto enquote, la compagnie entropivndi'ait 
l'oeuvre de la réalisation de son capital, d'aprèa 
un aystème aimple et attractif que nous exposerona 

Une foia aon capital constitué elle choisirait Ics 
deux ou troia affairoa principales quo lui aurait 
aignaléea V enquéte et les organisorait au moyen 
ile sociétéa particulières et indépendantes dont 
elle aouacrirait le capitai 

Cea BOciéfiVì r.i'.:a:iÌM ; ?=. elle ómottrait lours ac- 
tions par souscription publique et au pair. 

Maia cea sociétóa, et c'est là la nmiveautó du pian 
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actuol, róservoraìent, par un articlo do loure statuts, 
une part de 25 0[0, sur loura bénéfices neta, à 
la Bociété fondatrici.'. La compagnie financière tion- 
drait ainsi la placo ot la part d'intórét qui dans tonto 
nociuto industrielle ou commerciale eont rOsurvikt; 
aux fondatoura. 

Par ce moyen, un lien d'intérùt subsisterait 
entro la société financìòro et les afiairos qu'ollo 
aurait fondées, sana que ce lìen d'intórét pùt 
cntrainer 1:: moins du monda, l' immobiliaation du 
capital et l;i ìvsjiotir^inlitr li'gale do la compagnie 
financìòro. 

Il y aurait donc indi' p^ndi-m™ miro la BOciétó 
Bilancière et les aociétés industrielles ou coin- 
merciales, inaia il y aurait ausai relationa par suito 
d'interèt common. 

Au nom do cot intérèt, la sodato" financière 
exercerait sur !es aociétéa qu'elle aurait fondéea, 
une aorte do surveillanco et de patronage. Si l'uno 
d'elica ae trouvait momcntanément embarrasaée, elle 
pourrait venir à aon secourtj. Elio sorait à la foia un 
conseil supérieur do l'industrie et du commerco et 
un trait d'union entre les affaires diversea qu'ello 
aurait créées. On aurait de la sorte, une organi- 
sation hiérarcliique et libre à la foia, où l'iudépen- 
dance et la solidarité, loia de s'anuller, se fortifie- 



raient ot dont le réaultat final dovrai ótre uno 
sorte de constitution de l'industrie et <Iu commerce 
(lana le royaume, d'uno puisaanco et d'une vitalità 
singuliòre. Il j aurait là peut-òtre un exemple 
et un enseignement pour bion des [iiiys iriùiri>|ii>. 
H nous semblo quo par cotte onpmijiition, miss! 



sur vingt alfaires, par exemple, que créerait Li 
compagnie financiòrc, il a'on trouvaìt deux médio- 
cres et uno absolument mauvaise, leu hi'iiiàfiws ik'S 
bonnes compoiisc raient lo déficit dea médioCTca et 
de la mauvaise et permettraient à la compagnie fi- 
nanzerò d'óviter ou d'atténuor les resultata faclioux 
de cellos-ci. 

Ainsi la compagnie financiòrc no serait paa Ben- 
lement une socióté de crédit, olle aerait uno so- 
ciété d'assuranco mutuelle. 

Uno autro conséquenco da cotto orgauisation , 
c'est que la société financiòrc, trouvant son benè- 
fico dans la part d'intére t que cliaquo sociétó lui 
réserverait, n'aurait pas à le cliercher dans dea 
primea, produitea presque toujuura artificiellement 
et que par conaéquent olle pourrait émottro au 
pair les titrea dea affairea qu'elle créerait, aussi 
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bien que ses propres titrea. 

Lo public ótanfc associò aux affairea aux mèmos 

(!!)l!(litL!l)lS 111 nillIjKlLInii; li I lil 1 ll'it": |-f , lil loì <lC CCttC 

aasociation étunt l'.i'giilitó. il un i-l'huI turai fc uno gran- 
ili! fiicilif« do placoment pour Ics valcurs ómises. 
Ai usi (Ione : 

— Indépcmlaitro d'action tln capitili ci iln travn-il, 

— Itapport d'intérèt, et par conaéquont solida- 
ritó antr'eox, 

— Organisation generalo de l'industrio ut du corn- 
ine reo. 

Tela seraicnt, il noua semblo, Ics resultata prati- 
tjuea de notro syatéroc. 



Il notis reste maìntenant a exposer la combi- 
naison financière, fort aùnple d'ailieurs, do notte coin- 
painiic: financièro. 

Sociétó anonymc de 90 ana ot de 200 mìllinna, 

C'jfiificai.-j d>; viiii;t fnuic^. puyabk's par quatt, en 
ijualro iins, poit c:ni[ fi'aiic.-; par an, 

Point do paicuiont d'iati'i'ùt; l'inturèt, u'étant 
qu'un bùnólìcc anticipò ot par conséqucnt non justi 

Tona Ica troia moia, prime de 1300,000 franca au 
moyen d'un tiragli au aort auquol concourraicnt 
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tous los certificata, quatro foia par nn, pendant 
toute la il uree de la société, 

Sur chacuno dea prìmes, prólóvomont do 100,000 
francs pour fonder on Italie dea ócolee itidiiHtriclN's. 
commerciale^, ou agricoles. 

F. SOLAE. 
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